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rement celle de Francois J. Fuchs: »Recherches techniques au XVIe siede. De quelques essais 

de reduction de consommation de bois ä Strasbourg« qui a au moins le grand merite de 

montrer que les craintes des autorites devant l’accroissement de la consommation du bois 

etaient bien anterieures au developpement industriel du XVIIIC siede (metallurgie, faiencerie, 

etc.) et avaient, en premier lieu, ete provoquees par l’augmentation de la consommation des 

menages dans les villes donc par l’essor de celles-ci. L’etude de Jerzy Topolski: »Technique 

agricole et la crise de l’assolement triennal en Pologne aux XVIC-XVIIIC siecles«, interesse 

aussi l’Europe centrale et l’Europe orientale. L’auteur a eu raison de montrer que, dans la 

Pologne d’alors, Fintroduction de l’assolement triennal«, se traduisit par une generalisation de 

la corvee donc par un surcroit de travail pour les paysans. II a cru devoir preciser que »le travail 

fut le facteur moteur de tout le Systeme de l’assolement triennal, cela etait tout ä fait superflu 

car dans tous les systemes d’exploitation du sol le travail joue le röle principal. L’originalite de 

Fexpose de Topolski est d’avoir montre que l’accroissement de travail pour le paysan n’a pas 

entraine une augmentation du revenu seigneurial. Michael Stürmer a analyse le commerce et 

Findustrie du bronze a Paris au XVIII* siede (»Die Ökonomie der Bronce im Paris des 

18.Jahrhunderts«). Son etude se prolonge jusqu’a la fin de l’epoque napoleonienne. Elle 

expose, pour la fin de FAncien Regime, la rivalite entre les gens organises en metiers et ceux 

qui ne Fetaient pas. II itudie les consequences, pour cette industrie de luxe, de Finstauration de 

la liberte d’entreprise instauree par la Revolution et celles du mecenat napoleonien. II montre 

que la Revolution, dans l’art comme dans la politique, a creuse un gouffre infranchissable. 

C’est avec quelque etonnement que Fon apprend que la »Commission des subsistances«, 

nommee en 1793 et chargee de recuperer chez les aristocrates les objets d’art destines a enrichir 

les collections du »Musee national«, ou ä financer l’effort de guerre, etait constituee par des 

gens qui, avant 1789, avaient fabrique et vendu ces objets.

Ces quelques indications ne peuvent donner qu’une idee tres imparfaite de la richesse de ces 

trois volumes qui interesseront, en premier lieu, les specialistes de Fhistoire economique et de 

Fhistoire sociale.

Roger Dufraisse, Paris

Umberto Mazzone, Angelo Turchini, Le visite pastorali. Analisi di una fonte, Bologna 

(Societä editrice il Mulino) 1985, 270 p. (Annali dell’Istituto storico italo-germanico, Qua

demo 18).

Cet ouvrage a ete publie sous l’egide de l’Institut historique italo-allemand de Trente, et c’est 

plus specialement ä Factivite du Centre »Hubert Jedin«, que le texte se rapporte. La creation 

de ce centre, en 1979, marque une etape fondamentale pour le developpement de la recherche 

sur Fhistoire du Concile de Trente et sur ses repercussions.

Pour la recherche historique, les actes des visites pastorales apparaissent comme un 

instrument indispensable face aux problemes de methodologie que se posent les specialistes de 

sociologie et d’histoire religieuse. Ces documents ouvrent en effet ä l’historien un vaste 

domaine de recherche qui lui permet d’approfondir des secteurs deja explores. De lä ä 

considerer cet instrument de travail comme innovateur dans un secteur aussi connu que celui 

de Fhistoire politique et sociale du Concile de Trente, il n’y a qu’un pas que le lecteur de cet 

ouvrage franchira aisement. Le lecteur appreciera plus particulierement l’analyse, que l’ouv- 

rage nous presente, de Fetat de la Situation en matiere de developpement de la recherche et de 

publications en France, Allemagne et Italie. Pour la France, Marc Venard, specialiste fran^ais 

d’histoire religieuse, presente le »Repertoire des visites pastorales de France«, ceuvre collective 

dirigee par Gabriel Le Bras et lancee sous son impulsion en 1968. L’auteur fait le bilan d’une 

decennie de recherches dans les Archives Departementales, dans les fonds prives et dans des 
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bibliotheques, telles que la Bibliotheque nationale oü ont ete decouverts des ouvrages d’une 

rarete et d’une importance exceptionnelle comme le Journal d’Eudes Rigaud, Archevequc de 

Rouen ou celui de Simon de Beaulieu, Archeveque de Bourges au XIIIC siede. L’enquete a 

egalement porte sur les bibliotheques municipales comme celles d’Arles, Amiens et Carpen- 

tras, et sur celle des eveches et des seminaires. La mässe des documents et des informations 

recensees temoignent, comme le met en evidence Marc Venard, de l’interet qu’un grand 

nombre de specialistes d’histoire religieuse accordent maintenant aux visites pastorales. La 

quantite imposante de publications utilisant ces documents en est une preuve de plus.

Les questionnaires d’enquete des visites pastorales peuvent meme donner l’occasion ä des 

recherches qui depassent le cadre traditionnel: un nouveau champ d’etudes ä ete ouvert gräce ä 

l’exploitation informatique de ces documents et l’Institut historique italo-allemand deTrente a 

pu mettre a la dispositions d’historiens et chercheurs un Service de banque de donnees ST AIRS 

con^u par IBM.

Si la recherche permet en France la publication de nombreux ouvrages qui depassent un 

cadre purement local, il n’en est pas de meme en Allemagne, oü les etudes comparatives sont 

relativement rares. II est pourtant vrai que ce genre d’etudes est indispensable si Fon veut 

percer la complexite du phenomene de reforme interieure de l’Eglise face ä la reforme 

protestante. A cet egard, l’article de Peter Thaddäus Lang met en evidence l’importance des 

visites pastorales pour l’evaluation de ce phenomene et notamment l’interet qu’il y a ä 

exploiter les questionnaires d’enquete. L’auteur de l’article note d’ailleurs que ces documents 

presentent des differences et que les questions posees par les enqueteurs varient selon que les 

visites precedent ou suivent le Concile de Trente. Ces documents apparaissent ainsi comme 

une source precieuse de renseignements sur l’application des directives post-conciliaires par 

une bureaucratie ecclesiastique tres developpee.

Ces sources temoignent enfin de l’importance du Concile de Trente qui represente dans 

l’histoire de l’Eglise catholique en Allemagne une etape fondamentale. L’article de Lang 

procede ä une analyse comparative de la periode pre-conciliaire et de la periode post- 

conciliaire d’apres les differences qui interviennent dans le processus des visites pastorales. 

Dans une premiere phase, qui va jusqu’au commencement du XVIIe siede, les visites sont 

consacrees ä l’elimination des aspects negatifs de la vie religieuse, tels que les deviations de la 

vraie foi, l’ignorance theologique et les abus commis par le clerge tant sur le plan theologique 

que sur le plan individuel. Dans la deuxieme phase, les directives suivies sont celles du Concile 

de Trente, comme nous l’indique la transcription du questionnaire de l’Eveche de Wurzburg 

de 1688. L’attention y est attiree sur les aspects positifs de la Contre-Reforme: l’assistance aux 

pauvres, la scolarite des enfants, ainsi que la participation du clerge aux exercices spirituels.

C’est l’article de Angelo Turchini qui conclut la premiere partie. L’auteur procede ä 

l’examen de la Situation italienne au regard des actes des visites pastorales. II met en evidence la 

presence et l’influence, dans les actes, de la tradition de la chancellerie diocesaine qui suit 

l’enseignement et les indications donnees par Saint Charles Borromee au cours du Concile 

provincial milanais de 1565: selon les directives de ce demier, la visite pastorale devenait ä la 

fois »visitatio hominum et rerum«. II s’ensuit la necessite d’une analyse approfondie de la 

periode qui met en evidence l’influence des evenements sur les questionnaires d’enquete et sur 

les actes.

C’est au cours de la decennie 1970-1980 que les historiens ont commence ä lire et analyser 

les actes des visites pastorales. Mais en 1934 dejä, avant meme la publication du celfcbre 

ouvrage de Gabriel Le Bras »Etüde de sociologie religieuse«, R. Putelli soulignait l’importance 

de ces sources pour d’autres disciplines, ä savoir la demographie, l’onomastique, l’ethnogra- 

phie, la genealogie, l’heraldique, ainsi que la demographie urbaine, l’economie, l’histoire 

culturelle et artistique. La publication des repertoires des visites pastorales par le Centre 

d’Etudes et de Recherches d’Histoire sociale et religieuse de Vicenza, temoigne de cette 

importance. Dans ces publications il apparait que le point de depart est la paroisse «en tant que 
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cellule fondamentale de la vie du peuple de Dieu», en remontant jusqu’au diocese comme 

«unite de dimension moyenne». II en resulte un travail homogene de recherche sur les 

differentes sources et une vue d’ensemble sur la periode etudiee.

La publication de recueils d’actes de visites pastorales ne constitue d’ailleurs qu’une phase 

preliminaire pour servir ä l’analyse des documents, car ces sources doivent deboucher sur une 

»histoire quantitative«. S’interroger sur la fa^on de mettre ä la disposition des historiens un 

instrument valable pour l’etude des sources c’est aussi poser le probleme de l’exploitation des 

sources elles-memes. Le travail ä faire est encore enorme, notamment pour la mise au point et 

l’utilisation de la grande quantite de materiel documentaire disponible sur les visites pastorales 

en Italie.

Aux publications des differents centres historiques de la peninsule s’ajoutent d’autres 

moyens, comme l’exploitation des questionnaires et le recours ä des travaux erudits. C’est ä ces 

deux sujets que sont dedies les deuxieme et troisieme parties de l’ouvrage qui se termine par 

une liste de theses de doctorat concemant l’application des directives conciliaires en Italie.

C’est ici que l’on peut conclure sur cet ouvrage qui nous est apparu comme fondamental 

pour la methodologie de l’histoire religieuse pre-conciliaire et post-conciliaire. II nous 

renseigne sur l’etat d’avancement de la recherche et interessera sans aucun doute le public 

savant. 

Elena Varverakis-Berges, Paris

Liselotte Bihl, Karl Epting, Bibliographie französischer Übersetzungen aus dem Deutschen 

1457-1944. Bibliographie de traductions fran^aises d’auteurs de langue allemande. In Verbin

dung mit Kurt Wais herausgegeben von der Universitätsbibliothek Tübingen, Band 1: Periode 

I-V (1487-1870). Band2: Periode VI-VII (1871-1944), Tübingen (Max Niemeyer Verlag) 

1987, 1311p.

11 n’existait rien jusqu’ici qui se püt comparer au gigantesque travail que Hans Fromm avait 

fait paraitre au debut des annees 50 sur les traductions allemandes d’ouvrages fran^ais. Les 

deux volumes que voici, et dont Fachävement doit beaucoup ä Mme Bihl et M. Landwehr- 

meyer de la Bibliotheque Universitaire de Tübingen ainsi qu’ä l’equipe de Kurt Wais, 

repondent ä une longue attente. Leur parution doit etre saluee comme il convient qu’elle le 

soit: avec reconnaissance. L’entreprise est parallele et complementaire ä celle de Fromm. Ses 

ambitions: servir d’instrument de travail autant que de point de depart ä des recherches sur les 

echanges intellectuels et litteraires entre la France et l’Allemagne, sont similaires.

Comme le rappelle la preface, l’idee qui a preside ä la realisation de la presente bibliographie 

est en verite ant^rieure au projet de Fromm. C’est en effet durant la derniere guerre que Karl 

Epting, alors directeur de l’Institut Allemand de Paris, concjut ce livre et lui donna un debut 

d’execution. Ce n’est pas le lieu ici de revenir sur une activite plus vaste dont l’histoire aura un 

jour ä juger. 11 reste que le travail effectue sous la direction d’Epting dans l’esprit rigoureux de 

la recherche bibliographique et legue ä la B.U. de Tübingen, a fourni une base de depart 

admirablement exploitee par Mme Bihl ä travers une etroite Cooperation internationale.

Au contraire de ce que pourrait suggerer le titre, le Systeme de classement n’est pas 

purement chronologique. Le mode d’organisation retenu est davantage le resultat d’une 

combinaison de paramfctres. C’est d’abord un decoupage en 7 periodes: 1487-1789; 

1789-1815; 1815-1830; 1830-1848; 1848-1870; 1870-1918; 1918-1944. On le voit - et comme 

le postule d’ailleurs la theorie de la reception -, c’est le mouvement de l’histoire du pays 

recepteur qui est determinant. Ensuite, chaque periode est subdivisee en 6 axes: litterature, 

langue, archeologie, histoire de l’art et de la musique; geographie, histoire, sciences auxiliaires 

de l’histoire; thlologie, philosophie, psychologie, pedagogie; mathematiques, sciences physi-


